
GAZETTE DES CAMPAGNES

nent au gonvernement et sur lesqnels il est alloué gratis à
chaque ioliveau co'on 150 acres en toute proprieté; si l'on re-
flechit etifin ai dèveloîpmenît croissant de l'émiigratiobn euro-
ropeetnne qui amne tous les jours un grand inombre de co ons
nouveaux vers les Etats-Unis.

- Nuits apprenons par la Revue d'économie Rurale de Pa-
ris, que depuis quelque temps les bles se trouvent dans la
même situatito ; il nie se produit nii hauqse ni baisse, ce qui
denontre bien clairement que le deficit réel de la recolte n'est
pas aussi couisiderablu qu'on a voulu le faire croire. Il eet ce-
penlant certain que le prix des blés n'a pas atteint ses der-
nieres Ilniies, car les bles d'importation vont s'ecouler peu a
peu, et il sera difficile de les remplacer pendant l'hiver.

Deux graves question", dit ce jonrital, dnivett en ce mo-
ment sénîeusemenit preoccuper les esprits: nous voulons par-
ler de la cri-e monétaire et de besoiis de blés que nous avout-,
besoins qu'il laudra satisfaire a l'étranger. Or, ces deux ques-
tions sot plus etrimtenenut lises qu'on lie le suppose eu ene-
rai, car la ulsette des ble:4 rend encore iiécenssaire l'ex portat ion
du numéraire ; les grains ne se soldent pas avec du papier
dans les pays de pruluetion. Ces faits deinoitreut clairenment
que l'Un devrait lit) peu plus s'occuper d'agricu.tire et ne
pas s'appliquer aulanit à saiisf. aire le mesquines venogianices
politiques o.t une atbibto personnelle ; la politique appau

rit tion seulement un imdividu, mais même les liation-, lors-
qu'elle ne respirê que l'egi mes oit de f.uu'sses amnious; la
politique excite les ilitrigues, méconnait le vrai mérite ; sou-
veut elle conduit à des revolutions terribles.

L'agriculture, ai contraire, moralise les peiplea et les, enri-
chit. Avec uttne bonne agriculture, nous n'aurions jamais la
plus petite crise alimentaire, et nous ajouterons niene que
l'industrie et le commerce se trouveraient dans la situation la
plus satisfaisante et la plus prospère.

En négligeant l'agriculture et en accordant toute notre atten-
tieon à la politique, voi!a commlieit ou affaiblît les Etats. comis-
ment on ruine les nations. Mletton, donc en jeu dans les irteil-
leures condiois les forces actives (lu pays et nous retndros
notre pays prospère ; mpaisomis toutes les di-seniouM et donmioim
pour poit de mire aux cultivateurs in bien-être plus grand.

R E ETT ES
Vernis pour les chaussures, imperméable & l'eau

Prenez une chopine d'huile le lin, six onces de cire. deux
onces dle resine, une demi once de suif de monton, faites-les
foudre eisembles tout en remuatit bien le neliange. Lorsque
la matière a pris la teniperature du lait sortailt d'tre trait, ap-
pliquez-la sur vos chaussures. Le cuir devra être bien sec. Si
voua avez soit d'apupliquer plusieurs couches de ce vernis en
faisant chaifer les chaussures etître chaque application, l'eau
ne passera jamais a travers le cuir ; sans compter que ce ver-
nie augmente la durée des bottes et des souillerï.

Royen pour se d6barrasser du puoeron lanigère

Un arboriculteur a fait grimper des capucines au pied d'un
pommier devui.té par les pi-e-roii lanigères, qui nie produisait
pIus rien depuis plusieurs antnees. Les capuiies ont gran ii
autour du l'arbre et lui- pucerouis ont disparu, taudis que lets
pommiers voisins étaient couveits.

Le puceron lanigère est un petit insecte reconnaissable a
une épaisse couche de duvet qui le recouvre. Il attaque de
preferencei les ji•uies pori-tir<.

CONTRATS DE LA MALLE.
ES SOUMISSIONS, adressées an Mtlïtre-Gérérai des
gesseront reuilsa à OUTAOUAIS, jsqu'a MID,

VENDREDI, LE 22 DÉCEMBRE,
pour le trausport des Mal!es de Sa Ma jesté, d'apès uiki con-
trat prono4 pour quatre ainées, dans chaque cas, a paitir du
1er AVRIL prochain, entre les places mietîtionnîees ci-des-ous:

Entre la RIVIERE AUX RENARDS et SAINTE ANNE
DES MONTS, une lois par semaine ;

Entre le BASSIN DE GASPÉ et PERCÉ, trois fois par se-
maine;

Entre L'ISLE AUX COUDRES et LA BAIE SAINT PAUL,
trois fois par semaine

Entre LA BEAUCE et SAINT BERNARD, une fois par se-
maine ;

Entre L'ISLET et SAINT CYRILE, deux lois par semaine.
Des notices imprimées contenant des inforenationîs plhma dé-

taillées relstive-ment aux condiiîons (les iiiintrèds proposés,
pounrotil êtie vues, et on pourra se 1 roi-tirer des formules du
-oim-ssions en blanc aux lHi.reautx de Pos:e meitioinés plus
haut, ou aux bureaux intieimediaires.

WILLIAM G. SHEPPARD,
Inspecteur des Bureaux de Poste,

Bureau de PlInspectpur des Bureaux le Poste,
Qîtebre, 10 novemnbre 187t.

EN VENTE
A LA LIBRAIRIE AGRICOLE DE

Firmin I. Prouix:
PETIT MANUEL D'AGRICULTURE, ptr Hlubert LaRne,

recomrmanlé par le Conseil d i siructio Publque et le
Coia-til Agricole de la Piovince de Qîébec. Ce petit Manuel
est det'iine aux eifants qui frequenteut les école- élémnent a es,
mode es et académiques. Tot.t instiiuteuir qui n'signerait
pas ait moims ai «es elèves les élèm~nits de la cieince agrieole,
manquerait grandemen1t à sa mission. Quie l'insîtiittur dais
tes camptagnes prépare les enfntiîts à coinaître les éléneit de
'agrienbire et a aimer la culture des champs, et la voie du
progrès agricole auquel tinus a«liirons seia bientô ouverie. Si
deis hommes de science veulent bien ious en fr yer le che-
min, monitrons nous généreux ; ne restons pas iidifferents,
lorsqu'ils le4rert nous faire connaître les secrets de l'art agli-
cole.-Prix. 10 centiis ; par la poste, 12 centius.

LES VEILLÉES CANADIENNES, traité élémentaire d'a-
gricuîltître appioi.vé par la sociste d'agricnliure di Bih-Cana-
lfa. le 13 septembie 1852, et p- blié par Fru. M. 02aye.-
Prix, 25 centîs ; par ta poste 30 centinis.

LES ÉLÉMENTS DE L'AGRICULTURE. à l'usage de la
jeunieaae canadilennte, par James snit.- Prix, 25 centius;
par la poste, 30 centins.

LE SAGUENAY,ou le passé, le présent et l'avenir titi Haut-
Saguei y. au point de vue de la colouisatiuu.- Prnx, l5en-
titis ; par la poste, 20 centins.

HISTOIRE NATURELLE du Canada. les OrsnAux, par
J. IM. LeuMoine,- ei deux volume.- Prix, 1 piaatre ut 25
centlins ; par la poste, 8 cettins de plus.

LE LIVRE AUX 100 LOUIS D'OR, nouveau trésor de la
chaamiere oni le fi ele conseiller des culivateurs. Ce petit
livre fait connaître les vrai- moy-ius de e'enric'hir rapidement,
en cultivant la terre - Prix, 15 cetitins ; par la poste,20 cts.

LA CHIMIE, appliqée a'vo arts et metiers, à lii-agre de
toutes les faiies.--Prix, 25 cenlins; par la poste, 3 eti.

LE VÉTÉRINAIRE pratique, traitant des soins à donner
aux chevaux, aux boufs, aux moutons. aux cochons, aux
chiens et a tous les animaux de bias-e-cour, p. r E. Hocquas¶.
Edition la plus dont.--rix, 74 OeStilas ar la poete, 85


